
ANGLADE ( J e a n ) , Aix 1888 . — Le 15 Janvier 1933 ont eu lieu à 
Briouide, sa ville nata le , les obsèques de notre très regretté camarade 
Anglade, emporté brusquement , en pleine santé, p a r une congestion. 

Ses obsèques ont été célébrées au milieu d 'une grande affluence 
de populat ion ; La peti te ville avai t t e n u à rendre hommage à l 'hom-
me de bien, à l 'enfant  du pays, aimé et est imé de tous. 

Né le 23 Ju in 1872, Jean Anglade entrai t à l'Ecole d'Aix en 1888. A 
sa sortie de l'Ecole, il débutai t au P.-L.-M., où un avancement ra-
pide lui aura i t permis de réaliser une belle carrière. En 1904, il 
qu i t ta i t cependant cette Compagnie pour prendre la Direction d 'une 
Usine d 'apprêts et de te inture de pelleteries appa r t enan t à un de 
ses parents. Il était arrivé, grâce à de solides quali tés jointes à un 
robuste bon sens, à se créer dans cette indust r ie une si tuation très en 
vue, avait été nommé vice-président de la Chambre Syndicale de la 
Pelleterie et s 'était vu décerner la croix du Mérite Agricole. 

Pendant la guerre, Anglade avai t été placé à la tête d'une impor-
tan te section des Usines de Matériel de Guerre à Lyon, où nous 



l ' avons vu t r ava i l l e r de tou t son cœur à l ' intensification  de la pro-
duct ion. 

Après l a guerre, il p a r t a i t à Londres ins ta l l e r une g rande usine 
de t e in tu re de pelleteries, et p rena i t ensui te , dans la région par i -
sienne, la direction d ' une impor t an t e affaire  s imi la i re . 

Ret iré depuis quelque t emps à Brioude, au mi l i eu des siens, il 
jou issa i t d 'une re t ra i te b ien gagnée après une vie de labeur , et é ta i t 
tou t aux prépara t i fs  du t rès p rocha in mar iage de sa fille  quand la 
mort , t r ag iquement , est venue le surprendre . 

A n g l a d e la issera p a r m i nous le souvenir d 'un excel lent camarade , 
bon et dévoué. Nous pr ions sa veuve éplorée, ses deux enfan ts  chéris , 
de recevoir ici l 'expression de nos condoléances, b ien affectueuses  et 
de nos dou loureux regrets. 

(Communica t ion t r ansmise pa r le camarade Mazières (Aix 1889). 


